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Sigles et abréviations 
 

 

AFPF  : Projet d’Appui à l’Accès des Femmes à la Propriété Foncière 

ARK  : Animation Rurale de Korhogo 

CAHD   : Conseil d'Assistance Humanitaire et de Développement 
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Introduction 
 

Ce guide a été élaboré dans le cadre de la mise en œuvre du projet d’Appui à l’Accès des Femmes 

à la Propriété Foncière (AFPF). Il offre aux partenaires impliqués dans la mise en œuvre du projet 

un résumé de la méthodologie de facilitation du dialogue social autour d’une vidéo capsule. A ce 

titre, il s’adresse principalement aux partenaires (ARK et CAHD) et au personnel du projet 

AFPF. Cet outil de travail permettra à ces derniers de mieux comprendre et de maitriser la 

facilitation d’un dialogue social. 

Le présent guide s’articule autour des axes ci-dessous :  

- Principes généraux du dialogue social 

- Facilitation d’un dialogue social autour d’une vidéo capsule 

- Déroulement d’un dialogue social autour d’une vidéo capsule 
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I- LES PRINCIPES GENERAUX DU DIALOGUE SOCIAL  
 

Le dialogue social s’inscrit dans une recherche action participative. C’est une approche 

qualitative de diagnostic inclusif et d’engagement à l’action collective transformative.  Le 

dialogue social a pour but de résoudre un problème et surtout provoquer un changement. 

Les principes fondamentaux du dialogue social sont : 

- la flexibilité (aucun agenda préexistant) 

- l’écoute active (entendre, voir, ressentir) 

- la capacité de s’effacer ou de donner plus de place aux participants et de les écouter  

Dans la perspective d’une recherche action-transformation, le diagnostic de la situation est réalisé 

par les communautés elles-mêmes. 

- L’équipe n’a qu’un rôle de facilitation (Assister sans conseiller, sans orienter) 

- L’identification des défis procède d’interactions locales 

- Les solutions pour adresser les défis sont « consensuelles » 

- Les solutions sont plus adaptées 

- Minimisation du risque d’échec 

- Plus grande chance d’internalisation/appropriation des mécanismes de mise en œuvre des 

solutions pour adresser les défis. 

Les communautés deviennent « acteurs du changement local » et « agents de transformation 

sociale ». Pour ce qui relève des modalités de mise en œuvre d’un dialogue social, on retiendra 

ce qui suit : 

Une analyse de la population : il n’y a pas d’outils concrets ni orientations préétablies des 

discussions mais la consultation de la population avec des questions ouvertes permet de déceler 

leur perception des problématiques. 

La participation : en donnant la voix aux populations car ce sont eux qui font le diagnostic, en 

les écoutant et en facilitant les échanges. Participation à la définition du problème,  

L’appropriation : le dialogue social ne suffit pas, il faut retourner vers les populations pour 

préciser les idées et les positions données et valider les informations. 

Inclusivité : elle est horizontale lorsqu’elle concerne différents groupes sociaux. 

Il y a toutefois des défis à prendre en compte : 

Ouverture du processus à toutes les composantes de la société : une approche à la diversité 

Neutralité des « facilitateurs » dans la conduite du processus 

Adhésion des populations au processus en se libérant 
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Capacité des facilitateurs à s’effacer et à ne pas interférer avec leurs propres opinions. 

Capacité à déconstruire les « aprioris » 

Capacité à verbaliser les positions, postures et émotions des individus 

Capacité du processus à transformer les réalités. 

 

II- FACILITATION D’UN DIALOGUE SOCIAL AUTOUR D’UNE CAPSULE 
VIDEO 

II-1. Le rôle de l’audiovisuel dans un processus de dialogue. 
 

Le dialogue social est une preuve d’authenticité. En effet, les images vidéo filmées sur le terrain 

parlent d’elles-mêmes. Personne ne doutera que vous avez réellement rencontré les gens auprès 

desquels vous avez collecté l’information. C’est une preuve de bonne foi. La vidéo ou la 

photographie est une preuve matérielle convaincante. 

Le dialogue social joue également le rôle de catalyseur de débats au sein des groupes/clubs de 

dialogue. Plusieurs communautés n’ont pas la culture de s’exprimer ouvertement encore moins 

prendre la parole le premier.  

Par ailleurs, le dialogue social est un déclencheur des discussions. C’est un stimulateur des 

discussions pour un nouveau focus groupe, stimulateur des discussions pour des sujets “Tabou”. 

Le dialogue social aide à connecter les gens de différentes régions/catégories, pays, (Nord, Sud, 

Est, Ouest, les citoyens et les hautes autorités. La vidéo peut servir de canal d’interaction entre 

les groupes géographiquement et idéologiquement éloignés les uns des autres. 

Enfin, le dialogue social informe ceux qui ne sont pas en contact direct avec les réalités du 

terrain ou ne connaissent pas suffisamment le contexte. 

 

II-2- Comment faciliter un dialogue autour d’un film ? 
 

Pour faciliter un dialogue autour d’un film, il faut :  

- Créer les conditions techniques de la projection 

- Identifier tout le long de la projection les moments d’émotion, leurs formes d’expression 

(rires ou silence gênés, acclamations, murmures de désapprobation, etc.) et les types 

d’acteurs qui en sont porteurs 

- À la fin de la projection, laisser un petit moment de pause (une à deux minutes) le temps 

que les participants « reprennent leurs esprits ». 
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- Inviter les participants à verbaliser ce qui les as marqués dans le film et pourquoi 

- Noter, après une demi-dizaines d’interventions, les aspects clé identifiés et faire réagir 

l’assemblée autour 

- Confronter les participants avec les différentes « émotions » qui ont spontanément 

émargés lors de la projection.   

 

II-3- L’équipe de facilitation 
 

Quels sont les acteurs de la facilitation ?  

Facilitateur, Rapporteur, Chercheur audio-visuel 

Quel est le rôle d'un facilitateur ?  

Aidez les participants à trouver de nouvelles façons de penser et d’analyser leur situation.  

Aidez les participants à « avoir une conversation constructive autour d’un sujet difficile ou 

sensible. » 

Encourager chaque participant à contribuer au mieux de ses capacités.  

Renforcer la confiance et le respect entre les participants et encourager le dialogue et 

l’apprentissage, dont tout le groupe. 

Un facilitateur ne connaît pas toutes les réponses, mais aide les participants à réfléchir de façon 

critique à leurs propres besoins et intérêts, et à prendre des décisions pour eux-mêmes.  

Quel est le rôle d’un rapporteur ? 

Le rôle du Rapporteur est de prendre note de la conversation 

Prendre des notes en public (sur un tableau ou un flipchart). 

Peut aussi aider le groupe à garder à l’esprit les différents points énoncés.  

Le rapporteur peut être le co-facilitateur. 

 

III- DEROULEMENT DE LA FACILITATION D’UN DIALOGUE AUTOUR D’UN 
FILM 

Le déroulement de la facilitation d’un dialogue social autour d’un film se résume en 5 étapes que 

sont : 

 

 

Etape 1 : Choix du thème de la vidéo capsule (film) 
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La première étape consiste à faire le choix de la thématique à aborder au cours de la session de 

dialogue social. C’est la porte d’entrée dans le dialogue social en milieu communautaire. Et cela 

se fait à travers le choix d’un film thématique. En effet, le choix du film devra se faire à partir de 

la liste des thématiques validées ci-dessous : 

Thème 1 : Le genre et l’affectation de la terre 

Thème 2 : Héritage entre conjoints 

Thème 3 : Héritage intergénérationnel 

Thème 4 : La femme comme propriétaire terrien 

Thème 5 : La participation de la femme dans la prise de décision sur la terre. 

Par conséquent, les facilitateurs du dialogue social ne doivent pas choisir un autre film en dehors 

de la liste des films produits et validés par Tetra Tech.  

Par ailleurs, il est important de préciser que le choix du film se fait en tenant compte de la cible 

visée. A qui s’adresse le film ? A quel profil veut-on présenter le film retenu ? 

Par quoi commencer selon les contextes de l’ouest et du nord et des villages de façon spécifique ? 

Quelle logique suivre ? 

Les thèmes par lesquels on ne devrait pas commencer : 

• Héritage entre conjoints 

• Héritage intergénérationnel 

• La femme comme propriétaire terrien 

 

On ne devrait pas commencer par ces thématiques pour les raisons suivantes :  

- Parce que ce sont des thèmes sensibles et parfois fâcheux, qui soulèvent beaucoup de 

passion. 

- Etant donné que nous sommes au démarrage du dialogue, les prévoir après une phase 

d’introduction réussie. Le but recherché ici c’est bien la création d’un environnement 

favorable pour l’amélioration de l’accès des femmes à la propriété foncière.  

 

Par conséquent, nous suggérons de commencer les sessions de dialogue social par les thématiques 

ci-dessous : 

• Thème 1 : Genre et affectation de la terre 

• Thème 5 : La participation de la femme dans la prise de décision sur la terre 

Pourquoi ? 
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Ce sont des thématiques proches et qui peuvent motiver la participation des populations. En plus, 

ces thèmes peuvent constituer des portes d’entrée pour l’équipe de CAHD, pour éviter qu’il y ait 

un rejet des dialogues sociaux et du projet AFPF, et faciliter le démarrage de cette activité. Ces 

thématiques permettront facilement de motiver les discussions et de susciter des idées pour les 

prochains thèmes de capsules. Enfin, cette option permettra de tester la réaction et le feed-back 

des communautés face aux premiers thèmes pour améliorer l’approche. 

En somme, il convient de retenir que nous privilégions :   

• Une capsule-vidéo pour une cible 

• Une heure à une heure trente minutes par séance de dialogue social 

• Deux séances par jour donc dix séances la semaine 

 

Etape 2 : Choix des participants 

Les partenaires locaux ont pour responsabilité d’établir les premières listes de participants. Cette 

liste doit être dressée sur la base de critères objectifs.  

On peut se poser la question suivante :  

Pour chaque thématique à aborder au cours des différentes sessions de dialogue social quels sont 

les meilleurs profils ? Ces personnes doivent être capables de contribuer au dialogue social à 

travers leurs idées constructives, leur capacité d’influence et les actions qu’ils sont susceptibles de 

poser dans la communauté pour la transformation des normes de genre. 

Par ailleurs, il est important dans le cadre du dialogue social de tenir compte des spécificités des 

groupes cibles. On peut avoir par exemple le dialogue social selon les besoins avec les jeunes 

autochtones, les jeunes allogènes et allochtones (étrangers), les jeunes filles, les femmes veuves, 

les femmes victimes de conflits fonciers, les femmes des organisations féminines, les femmes des 

AVEC, les hommes, les guides religieux, etc. 

Cette liste sera passée en revue par l’équipe projet AFPF.  

La programmation des sessions de dialogue social est faite par les partenaires locaux en tenant 

compte de leurs réalités de terrain. 
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Les profils possible: 

Hommes : jeunes et vieux Femmes : jeunes et vieux 

- Autochtones propriétaires de terres, de 

plantations ou de bas-fonds 

- Chefs de familles propriétaires de terres, de 

plantations ou de bas-fonds 

- Non originaires du village propriétaires de terre, 

de plantations ou de bas-fonds 

- Groupements agricoles féminins 

- Exploitant des bas-fonds ou qui ont des 

exploitations agricoles  

- Gestionnaires de terres 

- Femmes qui ont été dépossédée de leur terre 

- Ni gestionnaires, ni exploitantes mais 

souhaitent avoir des terres 

Groupes mixtes (hommes et femmes) mais avec des profils homogènes  

 

NB : Privilégier systématiquement les profils homogènes dans le ciblage 

Etape 3 : Préparation  

Choix du site : Il faudra choisir le site ou le lieu où se déroulera la session de dialogue social. Ce 

site doit être approprié et adapté à une séance de débats contradictoires. Ce site doit être dans un 

endroit clos/fermé (salle de réunion foyer des jeunes). Le lieu retenu ne doit pas avoir de 

connotation politique et religieuse afin d’éviter les polémiques inutiles. Se référer aux endroits 

habituels où se tiennent les réunions communautaires. Eviter les nuisances sonores au maximum 

sur le site.  

Tester les équipements de projection : Les différents tests à réaliser portent principalement sur 

le son et la qualité des images. En effet, l’équipe des facilitateurs de dialogue social aidé des 

chercheurs audiovisuels d’INDIGO devra vérifier les câbles son et d’électricité. Il faudra 

également s’assurer de la disponibilité de rallonges, des batteries chargées, d’un ordinateur et d’un 

écran de projection (tissu/tableau). Par ailleurs, il faut tester les paramètres images pour s’assurer 

que les images sont nettes. Ne pas oublier de s’assurer que le fichier vidéo capsule (film) n’est pas 

corrompu. Ne sait-on jamais.  En somme, tester les équipements de projection revient à s’assurer 

que le son est agréable et que les images du film sont propres.  

De plus, il faut veiller à l’impact négatif de la lumière du jour. En effet, lorsque la salle est trop 

éclairée, elle ne permet pas d’avoir une bonne visibilité lors de la projection. 

Dresser la liste des participants : Il faudra préparer la veille la liste de l’ensemble des participants 

ayant confirmé leur présence effective à l’activité. Cette liste doit faire l’objet de validation par 

Tetra Tech. 

Mise en place des participants (tables bancs et chaises) : il faut privilégier la disposition de 

l’ensemble des participants en U. Cela correspond à la mise en place des chaises et la chaise de 
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chaque participant. L’exercice consiste à attribuer un numéro à chaque participant en suivant 

l’exemple ci-dessous :  

  

Toutefois, il appartiendra au partenaire de s’adapter en fonction de l’existant dans les villages 

ciblés. 

Taille des participants : Prévoir entre 10 à 15 participants 

Durée de la session : 1h à 1h30 maximum 

Répartition des rôles : Au sein de l’équipe de facilitateur, il faut désigner impérativement un 

facilitateur principal et un adjoint. De plus, il faut autre personne chargée de la prise de notes. 

Le rôle du facilitateur adjoint est d’aider le facilitateur principal en travaillant en bonne 

intelligence. Il doit maintenir l’ordre et la sérénité durant la session.  Il observe la gestuelle, la 

mimique, le comportement de l’ensemble des participants en fonction des numéros attribués. 

Par ailleurs, les facilitateurs doivent préparer les « questions fortes » pour relancer et approfondir 

la réflexion collective permettant de guider la discussion. Ils doivent : 

-se familiariser avec les profils des participants pour identifier les alliés et potentiels perturbateurs 

-se familiariser avec l’espace (disposition des chaises, padex, lieu de caméra etc.) avant l’arrivée 

des participants 

 

Etape 4 : Facilitation 

Au cours de la facilitation, le facilitateur de dialogue social doit :  

Introduire avec « merci de nous accueillir », pas avec « merci d’avoir répondu à notre invitation 

».  

Introduire l’équipe et les participants 

Présenter le processus de dialogue social, le but recherché, la thématique à discuter, l’usage qui 

sera fait des conclusions du dialogue social ainsi que le rôle de l’audiovisuel. Il faudra également 

obtenir le consentement de chaque participant pour l’utilisation de l’audiovisuel. Il faudra 

également : 

Valider les règles du dialogue avec les participants, y compris le choix de(s) langue(s) de 

facilitation et des interventions 

Recueillir les observations ou réserves des participants 
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Entamer les échanges autour d’une question précise selon le déroulement suivant : 

Inviter les participants à parler 

Demander si quelqu’un veut compléter ou apporter un point de vue différent 

Résumer les interventions 

Poser d’autres questions 

Poser les questions fortes pour approfondir l’échange 

Valider les idées clés et conclusions (points d’accord et de désaccord) avec les participants à la fin 

des échanges. 

Par ailleurs, il faudra privilégier les réactions des participants au film au cours de la facilitation 

des sessions de dialogue social. Toutefois, la cheick list aide-mémoire est jointe en annexe 2 pour 

les facilitateurs 

 

Etape 5 : Séance de débriefing 

La séance de débriefing est une séance de partage d’informations courte immédiatement après la 

séance de dialogue social. Au cours du débriefing, les partenaires locaux ainsi que le chercheur 

audiovisuel partagent leur point de vue sur le déroulement du dialogue social, afin de mettre en 

avant les aspects positifs et les dysfonctionnements éventuels. Les membres de l’équipe partagent 

leur connaissance et savoir-faire et en tirent des enseignements. Les débriefings améliorent 

l’efficacité du fonctionnement de l’équipe (relations de travail, augmentation de la confiance et du 

respect entre collègues, meilleure coordination des opérations, etc.) et la sécurité des participants. 

Il faudra faire de ces séances de débriefing, une pratique intégrée au quotidien. La séance de 

débriefing dans le cadre des activités de dialogue social doit être systématique après chaque session 

de facilitation.  

Toutefois, la séance de débriefing doit être simple.  Pour ce faire, Il faudra répondre aux questions 

suivantes : 

Qu’est-ce qui a marqué ? 

Qu’est-ce qui n’a pas marché ? 

Que faut-il améliorer pendant la prochaine session de dialogue social ? 

Quels sont les points de réflexion à retenir ? 

Le compte rendu de la séance de débriefing se présentera comme suit : 

Ce qui a marché 

Ce qui n’a pas marché 

Préparation de la session suivante de dialogue social 
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Points de réflexion 

Annexe1 : Rapport de la session de dialogue social 
 

Canevas du rapport  

Présentation générale du Groupe 
 

DATE : LOCALITE : 

ACTIVITE REALISEE :  

HEURE DE DEMARRAGE 

 

LIEU : 

 

NOM DU FACILITATEUR : NOM DU MOBILISATEUR : 

PRISE DE NOTE PAR : AUDIO-VISUEL PAR : 

Activité réalisée Observations 

Dialogue social avec la cible 

(femmes commerçantes, jeunes, 

hommes) 

Points d’accord 

 

 

Points de désaccord 

  

 

Idées et solutions proposées 

 

Propos qui ont suscité le plus de discussion 

 

Identification de participants tournées vers le changement  
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D’autres observations  

 

 

Annexe 2 : Cheicklist par thématique vidéo capsule (film) 
 

Thème 1 : Le genre et l’affectation de la terre 

Thème 2 : Héritage entre conjoints 

Thème 3 : Héritage intergénérationnelle 

Thème 4 : La femme comme propriétaire terrien 

Thème 5 : La participation de la femme dans la prise de décision sur la terre. 

 

1. Le genre et l’affectation de la terre 

Questions indicatives 

 Quelles sont les terres qui sont réservées pour des femmes ? Quelles sont les terres qui 
sont réservées pour les hommes ? Pourquoi la différence ? Est-ce que c’est en train de 
changer ? Pourquoi ou pourquoi pas ? 

 Est-ce que les femmes peuvent avoir des champs d’anacarde ou cacao ou hévéa ? 
Pourquoi ou pourquoi pas ? 

 Est-ce que les femmes ont la même chance d’avoir de la terre pour leurs activités ? 
Pourquoi ou pourquoi pas ?  

 Est-ce que les femmes sont plus affectées par des conflits comme les conflits agriculteurs-
éleveurs ? Pourquoi et pourquoi pas ? 

 Est-ce que les femmes ont accès à la forêt pour la cueillette ou le charbon ? Sous quelles 
conditions ?  

 Est-ce qu’il y a des différences pour des femmes autochtones et des femmes étrangères ? 
Et entre les femmes mariées et les femmes veuves ou non-mariées ?  

 Est-ce que les femmes ont suffisamment de terres pours leurs activités ? Pourquoi ou 
pourquoi pas ? 

 

 

2. Héritage entre conjointes 

Questions indicatives 

 

 Après le décès d’un mari, est-ce qu’une femme peut garder le champ de son mari ? 

Pourquoi ou pourquoi pas ? 
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 Quelles sont les conditions pour qu’une femme garde un accès à la terre si elle devient 

veuve ? 

 Est-ce qu’il y a palabres entre la femme veuve et la famille de son mari décédé ? Si oui 

donnez des exemples. 

 Qui gèrent des palabres et quelles sont des types de solutions ? 

 Est-ce qu’il y a des femmes qui ont été obligées de quitter le village après avoir perdu leurs 

maris par manque d’accès à la terre ? Expliquez si oui ? 

 Comment est-ce que la question de l’héritage a changé depuis 10 ans ? Comment ça va 

changer dans 10 ans encore ? 

 Est-ce que ça arrive qu’une femme doit marier le frère de son mari décédé pour pouvoir 

garder sa terre ? Qu’est-ce que vous pensez de cela ? C’est une bonne chose ou une 

mauvaise chose ?  

 Comment l’héritage fonctionne en cas de polygamie ? Est-ce que toutes les femmes 

bénéficient ? Donnez des exemples ? 

 Est-ce que vous pensez qu’on peut appliquer la loi qui dit que la femme doit avoir sa part de 

l’héritage après le décès de son mari ? 

 Est-ce qu’un homme peut faire un testament ou un don à sa femme avant sa mort pour 

éviter des palabres ? Pourquoi ou pourquoi pas ? Donnez des exemples 

 Est-ce que vous pensez qu’avoir des mariages civils à la Mairie aide ou aide pas pour qu’une 

femme garde son héritage ? 

 Qu’est-ce qu’il faut faire pour que la question d’héritage entre époux soient plus équitables 

et moins conflictuel ? 

 

 

 

3. Héritage intergénérationnelle 

Questions indicatives 

 

 Est-ce que le partage après le décès des parents est égal entre tous les enfants chez vous ?  

 Est-ce que l’enfant fille doit hériter la même chose que ses frères ? Pourquoi ou pourquoi 

pas ? 

 Quelles sont les conditions pour qu’une femme bénéficient de l’héritage de son papa ? 

 Est-ce qu’il arrive des palabres entre oncles maternels et enfants par rapport à l’héritage ?  

 Comment les palabres d’héritage sont gérés ? Qu’est-ce qu’il faut faire pour réduire des 

palabres ? 

 Est-ce que vous pensez qu’il faut appliquer la loi qui dit que la terre doit être partagée de 

façon équitable entre les enfants ? 

 Si vous pratiquez plus le matriarcat chez vous, est-ce que c’est en train de changer vers le 

patriarcat ? Pourquoi ? pourquoi pas ?  

 Comment est-ce que l’anacarde ou le cacao change les croyances et pratiques en matière 

d’héritage ?  

 Est-ce qu’il faut garder la terre pour toute la famille ou bien diviser ça pour chaque famille 

et ses enfants ? 
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 Quels sont les changements que vous avez vu concernant l’héritage depuis 10 ou 20 ans ? 

Comment vous pensez que cela changera dans 10 ou 20 ans ? 

 Est-ce que les parents font des testaments ici ? Ecrit ou orales ? Pourquoi ou pourquoi 

pas ? Donnez des exemples 

 Est-ce que les gens respectent la parole du père s’il donne sa terre à son enfant garçon ou 

fille ? 

 Est-ce que les parents peuvent faire des dons des terres avant de mourir pour éviter des 

conflits ? Pourquoi ou pourquoi pas ? Donnez des exemples 

 

 

 

 

4. La femme comme propriétaire terrien 

Questions indicatives 

 Est-ce qu’une femme peut être propriétaire de terre chez vous ? Pourquoi ou pourquoi 

pas ? Donnez des exemples 

 Sous quelles conditions une femme peut devenir propriétaire des champs ? Propriétaire de 

bas-fonds ? 

 Est-ce que vous pensez que les nouveaux lotissements sont des bonnes choses pour les 

femmes qui souhaitent devenir propriétaires ? 

 Pourquoi il y a plus de propriétaires homme que de femmes ? Quelles sont les raisons ?  

 Est-ce que c’est une bonne chose d’avoir un papier sur la terre ? Est-ce que vous pensez 

que c’est facile pour les femmes pour avoir ? 

 Est-ce que les choses ont changé depuis 10 ans ou 20 ans par rapport à la question de si 

une femme peut devenir propriétaire ? Pourquoi ou pourquoi pas ? 

 Comment vous voyez que les choses changeront dans 10 ans ou 20 ans pour les femmes ?  

 Qu’est-ce qu’il faut dire ou faire pour convaincre les hommes de permettre aux femmes 

d’avoir des papiers sur leurs terres ? 

 

5. La participation de la femme dans la prise de décision sur la terre 

Questions indicatives 

 Quand la terre est gérée par la famille, est-ce que les femmes participent dans les réunions 
de famille sur comment gérer cette terre ? Pourquoi ou pourquoi pas ?  

 Est-ce que chez vous les maris consultent leurs femmes par rapport aux questions de 
terre ? Comment ça se passe ?  

 Est-ce que l’homme et la femme ont le même pouvoir pour décider sur qu’est-ce qui se 
passe sur la terre ? Pourquoi ou pourquoi pas ?  

 Est-ce que les femmes participent plus ou moins dans les questions de terre par rapport à il 
y a 10 ans ou 20 ans ? Est-ce que vous pensez que cela changera dans 10 ans ou 20 ans 
dans l’avenir ?  

 Comment est-ce que les femmes influencent les décisions de leurs maris ? 
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 Pourquoi il faut donner ou pas donner la parole à la femme dans les réunions sur des 
questions de terre ? 

 Est-ce que les femmes souhaitent participer plus dans les questions de terre ou pas ? 
Pourquoi ? Pourquoi pas ?  

 Quand il y a palabre de terre est-ce que les femmes sont consultées ? Pourquoi ? Pourquoi 
pas ? Est-ce qu’il faut changer ça ? Pourquoi ? Pourquoi pas ?  

 Comment est-ce que les conflits fonciers affectent les femmes différemment que les 
hommes ?  

 Quelles sont les choses que les femmes peuvent faire pour rendre des conflits pires ou les 
améliorer ? 
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